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RÉSUMÉ 

Les plantes ornementales, l’un des composants de la biodiversité végétale, de par la beauté de 

leurs fleurs, ou feuillages, de leurs fruits, de leur port, présentent un intérêt esthétique, 

économique et culturel pour les populations qui en font usage. La présente étude a pour objectif 

de faire l’inventaire des plantes ornementales ainsi que leurs usages endogènes à l’échelle des 

communes de Bangui et Bégoua afin d’établir une base de donnée de la flore horticole de la 

République Centrafricaine. De ce fait, des enquêtes ethnobotaniques ont permis de collecter des 

informations à l’échelle des ménages et des espaces aménagés. Le Microsoft Excel 2010 et le 

logiciel XLSTAT 2018 ont servi au traitement et analyse des données. Il ressort de cet 

inventaire une importante diversité. Ainsi, 196 espèces ciblées comme plantes ornementales 

réparties en 122 genres et 66 familles ont été signalées. La famille des Fabaceae (09 genres et 

14 espèces) est la plus représentée suivie des Euphorbiaceae (08 genres et 11 espèces), des 

Araceae (07 genres et 09 espèces); des Liliaceae (07 genres et 08 espèces), des Malvacée (06 

genres et 08 espèces). Les herbacées sont les types morphologiques les plus représentés (39, 

80%) suivies des arbrisseaux, les arbres (21, 94%), les lianes (14, 58%). Sur l’ensemble des 

usages signalés, les plantes alimentaires sont les plus représentées (65) suivie des plantes 

médicinales (55). La décoction (52%) et l’infusion (20%) sont respectivement les modes de 

préparation des recettes les plus cités suivis de la trituration (13%). Les feuilles (38%) et les 

fleurs (10%) sont les organes les plus utilisées. La reproduction par graines est le mode de 

multiplication le plus employé (53, 27%) suivie du bouturage (30, 65%). 
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